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Cher Canadien informé, 

La nouvelle selon laquelle l’« Accord Carney-Smith »(1) entre les deux chefs de gouvernement (Mark Carney et Danielle Smith) 
et l’industrie pétrolière et gazière est sur le point d’être conclu et il marque un tournant dans l’évolution de notre pays. En 
termes simples, cet accord repose sur deux hypothèses clés, à savoir :  
1. L'adhésion mutuelle à l'affirmation du premier ministre Carney selon laquelle les Canadiens prospéreront parce que les 

marchés des combustibles fossiles accepteront davantage de notre pétrole et de notre gaz à des prix plus élevés, car (une 
partie de ceux-ci) consistera en énergie propre issue d'hydrocarbures « décarbonés » ; et  

2. Les Canadiens sont prêts à accepter de payer des prix supérieurs à ceux du marché mondial et des taxes sur le carbone 
pour une énergie propre décarbonée, afin que les générations futures puissent rembourser la dette et les intérêts sur le 
coût d’investissement de 20 Md$ du projet de capture et de stockage du carbone « Pathways ».  

Les Canadiens n’ont pas été consultés au sujet de cet Accord, et en tant que quatrième pilier du gouvernement, nos médias 
de masse n’ont pas tenté de défendre l’intérêt public. Personne ne plaidant en faveur de mesures visant à restaurer l’unité 
canadienne, il est alors temps que les Canadiens défendent leur propre prospérité future.  

Action proposée 
Le Canadian Freedom Institute (CFI) vous invite à soutenir notre Collaboration pour la science et la politique, qui regroupe 
trois organisations à but non lucratif prônant le réalisme climatique et prêtes à aider les Canadiens informés à faire entendre 
leur voix auprès des administrations locales, des acteurs patriotiques du secteur de la gestion d’actifs et des dirigeants 
politiques. Nous devons réexaminer les affirmations (qui n’ont pas fait l’objet d’un débat public depuis quarante ans) selon 
lesquelles les humains provoqueraient des conditions météorologiques défavorables en utilisant des combustibles fossiles et 
que, grâce à l’atteinte par le Canada de la neutralité carbone en 2050, le risque d’un climat catastrophique en 2100 serait 
écarté.  

Situation actuelle 
Voici quelques faits marquants :  
a) Aucun pays peuplé signataire de l’Accord de la Conférence de Paris de 2015 sur les changements climatiques ne dépense ce qui 

est nécessaire
(2)

 pour atteindre la neutralité carbone d’ici 2050. Dans son budget fédéral de 2022, le gouvernement libéral a 
déclaré que l’atteinte de la neutralité carbone nécessiterait des dépenses publiques et privées totales comprises entre 125 et 
140 Md$ chaque année jusqu’en 2050 (environ 90 K$ par habitant). Dans ses documents publics, la Banque Royale du Canada a 
estimé le coût total à 2 000 Md$, ce qui était bien en deçà

(3)
 des estimations d’autres organisations. À raison de 25 Md$ par 

année pour chacune des quatre années jusqu’en 2029, l’engagement actuel de fonds fédéraux s’élèverait à 100 Md$, soit moins 
de 20 % des besoins annoncés.  

b) Avec un référendum en Alberta et une élection référendaire au Québec prévus cet automne, une clarification sur la question de 
savoir si les humains peuvent contrôler le climat, ou s’ils doivent le faire, devrait permettre aux électeurs de comprendre ce que 
leur province peut ou devrait faire pour assurer la prospérité future de leurs familles.  

c) Bien que les grandes banques et les fonds de pension canadiens se soient retirés du GFANZ, ils continuent de prôner la 
neutralité carbone d’ici 2050, avec tous les rapports carbone et l’intervention de l’État que suppose le capitalisme des parties 
prenantes

(4)
. Malheureusement, ils oublient que leurs gestionnaires d’actifs sont les gardiens de l’épargne et de la richesse 

investissable de la nation, qui tirent profit d’investissements dans les deux camps climato-anxieux. Personne n’a expliqué à la 
jeune génération que ce sont eux qui paieront la dette et subiront une baisse de leur niveau de vie.  

d) Le Canadian Climate Institute
(5)

, financé à hauteur de 30 M$ par le gouvernement, a déclaré que l’objectif de zéro émission 
nette d’ici 2050 est inatteignable.  

e) Les cinq grands cabinets d’expertise comptable mettent en place le cauchemar des normes de rapports du CSSB
(6)

, qui 
reconfigurent le secteur de l’information financière pour en faire un agent du gouvernement.  

f) Le 29 juillet 2025, le Département américain de l’Énergie (DOE) a publié un rapport réaliste sur l’état de la science du climat
(7)

. 
Le même jour, le Environmental Protection Agency (EPA) a proposé de retirer la « conclusion de mise en danger » selon laquelle 
les gaz à effet de serre, principalement le dioxyde de carbone (CO2), mettent en danger la santé et le bien-être humains. La 
plupart des Canadiens ignorent que leurs concurrents américains opèrent sans aucune des contraintes imposées au Canada.  

g) Les Canadiens devraient se réjouir d’apprendre que les Québécois reconsidèrent leur approche à la science du climat et aux 
politiques environnementales. L’Institut économique de Montréal (IEM)

(8)
 a publié un article proposant que les Québécois 

exploitent leurs vastes ressources d’hydrocarbures sous leur territoire, démontrant que le développement du gaz naturel 
québécois à lui seul pourrait créer jusqu’à 230 000 emplois et contribuer 93 milliards de dollars à notre économie au cours des 
25 prochaines années.    



 

 

 

 

 

Horaire des presentations 

 

Session Heure Sujet Conférencier 

1 11H30 – 11H45 
Introduction et utilisation 

 du logiciel de vote 

John Zacharias (CSCP) (Eng) 
Richard Décarie 

(balado Réalisme Climatique) 

2 11H45 – 12H25 
Zéro émission nette ? 

Lorsque le remède tue le patient 

Richard Décarie intro : 
Michelle Stirling (FoSS) (Eng) 

Ron Barmby, P.Eng. (Eng) 

3 12H25 – 12H50 
La science et les observations appuient-

elles les politiques de zéro émission nette ? 
Pr William A van Wijngaarden 

(York University) 

4 12H50 – 13H00 
La doctrine climatiste est toujours 

enseignée dans nos écoles québécoises 
Pr Reynald Du Berger (Clintel) 

5 
13H00 – 13H20 

13H20 – 13H25 

Pause dîner 

Présentation du FCI 

Linnea Lueken (Heartland Institute) 

Peter Coleman (CFI) 

6 13H30 – 13H45 
Le prix de la vertu : comment les  
politiques climatiques affectent  

le coût de l’alimentation 

Pr Sylvain Charlebois 
(The Food Professor) 

7 13H50 – 14H00 
Le « coût social négatif » des GES 

équivaut à un bénéfice 
Ken Gregory (FoSS) (Eng) 

8 14H00 – 14H30 
Plan de collaboration et engagements 

 financiers pour 2026 
John Zacharias (CSCP) (Eng) 

9 14H30 Clôture et discussion  

  



 

 

 

Nous avons besoin de votre aide : 

Promesses de dons au moyen du formulaire de promesse : 

La Collaboration a besoin de 300 000 $ pour poursuivre ses activités. L’objectif est de financer une initiative 
québécoise, un balado hebdomadaire de l’ICSC, la production de dépliants, l’impression et la distribution, 
l’administration des bénévoles, des ajouts au site Web du CSCP, ainsi que des vidéos pour les médias sociaux 
produites par le Heartland Institute. 

Veuillez utiliser le code QR ci-dessous (ou cliquer sur le lien dans le PDF) pour accéder au formulaire. Cela 
ouvrira une page dans votre navigateur par défaut. 

 

Formulaire de promesse : 

https://forms.gle/yiaqNQEuAvFY6nFG8 

 

 

  

https://forms.gle/yiaqNQEuAvFY6nFG8


 

 

Biographies des conférenciers : 

Peter Coleman (The Canadian Freedom Institute – CFI) Directeur général : Responsable canadien de la 
plaidoirie, il occupe les fonctions de président et de directeur général de la National Citizens Coalition (NCC), un 
groupe de défense des intérêts et de lobbying de droite fondé en 1967 qui milite en faveur d’un gouvernement 
plus restreint, d’une baisse des impôts et de questions connexes, sous le slogan de longue date « Plus de liberté 
par moins de gouvernement ». Il est le porte-parole public des campagnes de la NCC — par le biais d’articles 
d’opinion et de déclarations publiques — et par ses interactions avec les décideurs politiques et les médias. Il a 
témoigné devant l’Assemblée législative de l’Ontario et a comparu devant des comités parlementaires à Ottawa. 

John Zacharias (Canadians for Sensible Climate Change – CSCP) Directeur : Au cours de ses 30 années de 
carrière, il a développé et fabriqué des produits et des systèmes industriels et de construction novateurs 
permettant d’économiser l’énergie. Il a dirigé diverses entreprises manufacturières au Canada et au Royaume-Uni, 
et a investi dans plus de 15 entreprises de démarrage de haute technologie ou leur a fourni des services de 
consultation. Au milieu des années 1990, John était vice-président de l’Association canadienne de l’industrie des 
plastiques, et a été nommé « Leader de l’année » en 1996. Sa devise, selon laquelle « les humains ne peuvent pas 
contrôler le climat, et ne devraient pas le faire », découle de son expérience personnelle sur un promontoire d’une 
île des Caraïbes, où la température maximale quotidienne tout au long de l’année varie entre 28 °C et 30 °C. Selon 
les modèles climatiques du GIEC, les températures moyennes à 12° de latitude Nord devraient être supérieures de 
1 °C et nuire à la végétation. Or, l’abondance des récoltes du jardin familial et des vergers fruitiers de l’île voisine 
confirme que l’augmentation des précipitations et des niveaux de dioxyde de carbone (CO2) atmosphérique a 
permis aux mangues, aux ananas et aux tomates de pousser sur des terres jusque-là considérées comme arides et 
improductives. Cela confirme donc que l'augmentation du CO2 et le léger réchauffement de la Terre profitent aux 
humains. Il insiste pour que les gardiens de l'épargne et de la richesse investissable de la nation soient tenus 
d'expliquer aux jeunes Canadiens pourquoi ils devraient payer l'énorme dette créée par l'échec des politiques 
« Zéro Net » et subir une baisse de leur niveau de vie. 

Richard Décarie (Entrepreneuriat Québec) PDG : Il a été directeur de cabinet adjoint du Chef de l’opposition 
officielle, le très Hon. Stephen Harper. Auparavant, il a été conseiller politique de quelques Premiers ministres du 
Québec. Parmi ses nombreux autres mandats dans les secteurs public et privé, il a travaillé pour des organisations 
telles que Vision Mondiale du Canada et le Conseil de la transformation alimentaire du Québec (CTAQ). Il est 
présentement PDG d’Entrepreneuriat Québec qui soutient et fait la promotion de la formation professionnelle en 
entrepreneuriat. 

Michelle Stirling (Friends of Science Society – FoSS) Responsable de la communication : Elle a une formation 
en production cinématographique et télévisuelle, en publicité et en marketing. Elle a également travaillé pendant 
une courte période au ministère de l’Environnement de l’Alberta. Elle est également blogueuse et chroniqueuse 
pour le Western Standard. 

Ron Barmby, ingénieur professionnel : Son travail a porté sur des disciplines techniques utilisées en climatologie 
et en technologie zéro-émissions, notamment la physique classique, la thermodynamique, la géologie, la 
paléoclimatologie, la modélisation informatique, la télédétection par satellite, la métallurgie, l’économie et la 
méthodologie statistique.  Les livres de Barmby, tels que « Sunlight on Climate Change: A Heretic’s Guide to Global 
Climate Hysteria » et « Sunset on Net Zero: A Heretic’s Guide to the Futile CO2 Target », ont contribué à sa 
réputation de voix de la raison dans le débat sur les changements climatiques. 

Pr William A van Wijngaarden (Université York) : Il possède une longue expérience en matière de leadership 
universitaire de haut niveau, ayant présidé le Conseil de la Faculté des sciences et du génie de l’Université York, 
puis son Sénat, et occupé des fonctions électives au sein de l’Union internationale de physique pure et appliquée, 
de l’American Physical Society et de l’Association canadienne des physiciens et physiciennes. Il a par la suite mené à 



 

 

bien la création de l’Institut canadien des innovations en photonique et a contribué à l’échelle nationale au sein du 
Comité de réaffectation du CRSNG, du Comité de sélection des subventions en physique et du Comité d’évaluation 
des programmes d’études supérieures de l’Ontario, où il a évalué plus de 300 programmes d’études supérieures. 
Parmi de nombreux sujets, ses recherches portent sur la surveillance environnementale des polluants et les 
changements climatiques. Entre 2014 et 2026, il a publié plus de 25 articles de recherche sur le climat évalués par 
des pairs, élargissant ainsi ses contributions à l’analyse des données climatiques, aux tendances de température et 
à la physique atmosphérique. 

Reynald DU BERGER (Clintel) Fellow de Ingénieurs Canada : Un des professeurs fondateurs de l’Université du 
Québec à Chicoutimi (UQAC) où il a été professeur titulaire de géophysique jusqu’en 2000. Comme sismologue, le 
tremblement de terre du Saguenay de 1988 l’a fait reconnaître dans la communauté scientifique internationale 
comme un spécialiste de la sismicité intraplaque. Il a aussi développé une expertise en géophysique de 
l’environnement et en hydrogéologie. Depuis sa retraite, il s’intéresse principalement à la question des 
changements climatiques, effectuant des conférences publiques et dans les écoles. Il continue sa croisade contre 
l’obscurantisme climatique au moyen des chroniques à la radio et par des billets sur son blog. Responsable de la 
station sismographique BCLQ (Boischatel, Québec) de la Commission géologique du Canada. 

Linnea Lueken (Centre Arthur B. Robinson sur la politique climatique et environnementale de l’Institut 
Heartland) Chercheuse principale (Senior Fellow?): Elle est l’animatrice du balado In the Tank du Heartland 
Institute, panéliste à l’émission The Climate Realism Show du Heartland Institute et contribue régulièrement des 
articles au site Climate Realism du Heartland Institute. Elle anime également la série de vidéos Climate at a Glance 
du Heartland Institute, qui a accumulé plus de 10 millions de visionnements sur YouTube, Rumble, Facebook et X. 
Elle a aussi réalisé une vidéo sur la fracturation hydraulique pour PragerU, qui a elle aussi obtenu des millions de 
visionnements. 

Sylvain CHARLEBOIS (The Food Professor – Faculté de gestion de Dalhousie, School for Resource and 
Environmental Studies, Agri‑Food Analytics Lab), Professeur, Directeur : Il mène des recherches dans le vaste 
domaine de la distribution, de la sécurité et de la salubrité alimentaires. Il a écrit quatre livres et plus de 750 
articles scientifiques et évalués par les pairs au cours de sa carrière. Ses travaux ont été cités dans des journaux 
tels que The Economist, le New York Times, le Boston Globe, le Wall Street Journal, Foreign Affairs, le Globe & 
Mail, le National Post et le Toronto Star. 

Ken Gregory (Friends of Science Society – FoSS) Directeur scientifique et ancien président : Avant de se joindre 
à FoSS, il a travaillé comme ingénieur professionnel dans l’industrie pétrolière jusqu’en 2012. Depuis son arrivée à 
FoSS en 2005, ses recherches portent sur la science du climat et les politiques énergétiques, et il se spécialise dans 
l’analyse des coûts des transitions vers les énergies renouvelables ainsi que dans le calcul du coût social du CO₂. Il 
est l’auteur du bulletin scientifique de FoSS et de la section Science News du bulletin trimestriel de FoSS. Il est 
également membre de la CO₂ Coalition. 

Tom Harris (International Climate Science Coalition-Canada – ICSC) Directeur général : Il apporte 47 ans 
d’expérience en tant qu’ingénieur en mécanique, chef de projet, professionnel de la communication en science et 
technologie, formateur technique et conseiller auprès d’un ancien porte-parole de l’opposition en matière 
d’environnement au Parlement canadien. Depuis 18 ans, il travaille avec une équipe de scientifiques et 
d’ingénieurs pour promouvoir une approche sensée sur toute une gamme de sujets liés à l’énergie et à 
l’environnement, en particulier le changement climatique. Il publie des articles dans des journaux au Canada, aux 
États-Unis, en Australie, en Nouvelle-Zélande, au Royaume-Uni et dans d’autres pays, et est souvent interviewé à 
la radio et à la télévision. De 2009 à 2011, il a enseigné le cours « Changement climatique : une perspective des 
sciences de la Terre », un cours de 2e année à la Faculté des sciences de l’Université Carleton à Ottawa, au Canada, 
à 1 500 étudiants répartis sur quatre sessions. 

  



 

 

 

Sites Web clés 

The Canadian Freedom Institute  Canadians for Sensible Climate Change 
 
https://morefreedom.ca/ 

 

https://morefreedom.ca/projects
/net-zero-truth 

  

  
https://sensiblechange.ca/ 

 
 

International Climate  
Science Coalition-Canada 
https://www.icsc-canada.com/ 

 

Friends of Science Society 
 
https://friendsofscience.org/ 
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